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Les test petits.- Le Vdit avec raison ce qui suit:
Çje plains ceux qui ne coprennent pas la grandeur du petites classes ".ilu'y a. eu éducation. rien del petit ". * n ces garçonnet dovent germer, letez;«tles qualités qui feo.t plns tard dushommes. Il faut y seom la loyauté, lamour dutravail et de l'ordre, les habitudes r0guhières, il faut les rendre se-nle au souci de ladignité pesonnele leur inculquer l'amour du bien et l'horreur de tout ce qui est mal.les rendre bons et -omptiusaat et luendri sur leurs prope maux, bref~ déve-

eu « lavw " et réprerles oie dela vie intellectuele E~n vérité, ilni est pdemission plus; gr&"esi plus bell.j plus difci «hme «iiel l motneCpnat lvaecrdmens qupesn que pour farelasse aux t pisluetpunécessaire
d'avoir reuune préipaÜmo tasmubeI ~'histoire »astssl à et..-L& la Fanill publie un excellent article surj-ce sujet. Voici les principaux passages de ce travail:-

Lorsqu'il ensigne l'hisoireiléoe primaire l'instituteurn'apassemeut pubut de familiarise sau éléu avec les évéement lu plus remaquables de notre bis-toir nationale, de leur fasire connaître les hommes célEbrts, les dates importantes etI«lu hagementsopérésdan « le intiuton de notre pays. Il poursuit uan but plusI élevé, celu de damne aux «enfnts dus leçons de morale et de patriotisme 'Nous allonsvair par quels moyens ce double but peut ête atteint.
1. Lbisoire a été justment appelée urne morale en action. L'expérience non

I branche d'enseinmen plu féonde que aol* 'v- m ereujles de uns gem >p,<f dns agrudpr",eln 'exresionde olln.L'histoire er le tableauleplusSvri. le plu Complet, le plus varié que 1lon puisse présenter aux yeux de l'homme pourI luifMireconnatre aimer et imiter le bien. bair etfuir le mual. Ces sntime sourpou l benetd'horrer pour lemal, slua surtout facile de lus faire germer damsI lime des eufutiL
Le maître atteindra ce résultat parla manière dont il présentera son enseignement

et par lus réfieuios, morndes dont il saura l'asslsunr. San doute, l'-on ne peutpas de'uander à leffaatdeon.naître toutes laucauses. lenchaïvement des événements ;mais il et cependantm timie qu'o. l'exerce à juger le bieu et leusaljans les actions
L'instituteur dispose encore d'un autre moyen bien plus efwiace; s'étendre parti-* cuhièrement sur la viie dîes hommes et des prsonnage illustre. et faire ressortir lubons exemples qu'elle peut offrir. L'esgnm t del'itresr donc surtout

biorapiqu, aecdtiqe;le maîtr aura oi danimer le récit de tons vifset familiersde détails. de patcuait iressan les enfiats, et toujour à leu portéeIl fera parle et agir ces grands bommes de manière que les enfants, qui ontl'imagination vive, croiet lu voir et lus entendre. ",,Il faut que les personnages histo-riques, dit Guimo. deinetpour lus enfanta dus êtres réels. vivanits, qu 'ils aimentou qu'ils baisient, qu'ils estiment ou qu'ils repoussent. Tout «n glissant sur les,scaudalue et les faits qu'*il es prudent de cacber aux enfiants, lstituteur aur soin,
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